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Montans – Rue du cadran solaire,
rue du Garbinié
Opération de sauvegarde par l’étude (2015)
Simon Girond
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Hadès
1 Une fouille a été prescrite en amont de la construction d’une maison d’habitation sur
les parcelles A960 et 961, situées à l’angle de la rue du Cadran-Solaire et de la rue du
Garbinié, dans le cœur ancien du village. Les études post-fouille n’étant pas à ce jour
achevées, nous ne pouvons présenter qu’un bilan provisoire.
2 Depuis  le  XIXe s.,  de  nombreuses  opérations  archéologiques  ont  mis  en  évidence  la
richesse du sous-sol du centre de Montans qui recèle les vestiges d’une agglomération
occupée depuis la fin de l’âge du Bronze. Ce sont surtout les traces d’un important
centre de production de céramiques d’époque romaine qui ont retenu l’attention des
chercheurs.  Immédiatement à l’est  de notre zone d’étude,  des structures liées à cet
artisanat avaient été mises au jour sur la parcelle A970, lors des fouilles de M. Labrousse
en 1967 et celles de T. Martin entre 1975 et 1979. Ces dernières avaient aussi mis en
évidence  des  structures  de  l’âge  du Fer.  Des  observations  ont  pu être  menées  plus
récemment, directement au nord de la zone concernée, sur les parcelles A950 à 952,
lors d’un diagnostic dirigé par J.-J. Grizeaud (Inrap) en 2006, et sur les parcelles A953
et 1195,  lors  d’une  fouille  préventive  dirigée  par  J. Galy  (Mosaïques  Archéologie)
en 2014  (nous  tenons  à  remercier  L. Le Roy  qui  a  bien  voulu  nous  transmettre  un
exemplaire du RFO). Ces recherches concordent sur la ténuité des vestiges antiques,
avec  l’absence  remarquable  de  structures  de  l’artisanat  potier,  ainsi  que  sur
l’importance  des  niveaux  protohistoriques.  Les  parcelles 953  et 1195  ont  également
livré de nombreux aménagements médiévaux et modernes.
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3 Cette bonne connaissance de l’environnement immédiat des parcelles 960 et 961 et leur
étroitesse ont motivé la prescription d’une fouille sans l’intermédiaire d’un diagnostic
préalable.  Le  décapage  a  concerné  une  surface  de  153 m2.  Les  vestiges  d’époque
historique ont été étudiés en plan sur l’ensemble de la zone. En revanche, les différents
niveaux et structures protohistoriques n’ont pu faire l’objet d’une fouille exhaustive.
4 La première installation humaine semble dater du premier âge du Fer (identification du
mobilier céramique sur le terrain par G. Saint-Sever (post-doctorant, TRACES, que nous
remercions pour sa visite et ses conseils). Elle était principalement caractérisée par des
fosses, des trous de poteau et de nombreux foyers parfois superposés. Dans la moitié
sud de la fouille, un niveau argileux repéré sur environ 40 m2 est interprété comme un
sol sur lequel étaient installés plusieurs foyers et dans lequel s’ouvraient des fosses ou
trous  de  poteau.  Au  sud-ouest,  ce  niveau  était  notamment  entaillé  par  un  vaste
creusement  oblong de  forme irrégulière,  au  comblement  détritique  (très  nombreux
fragments de céramiques,  d’ossements animaux et  de charbons).  La nature de cette
structure  demeure  délicate  à  interpréter  (« cabane »  ou  « annexe »  semi-enterrée,
fosse-atelier ?).
5 Les vestiges du second âge du Fer n’ont été observés que dans le tiers nord de la fouille
(au sud, les niveaux du premier âge du Fer sont apparus directement sous les structures
d’époque  historique).  Deux  niveaux  avec  des  trous  de  poteau  ont  été  fouillés
manuellement.  Ils  ont  livré  de  nombreux  fragments  de  céramique,  d’ossements
animaux et de meules. La faible superficie de la fenêtre d’étude a empêché de repérer
des plans complets de bâtiments.
6 De la période antique n’étaient préservés que les reliquats de deux structures ancrées
dans les niveaux antérieurs, un four de potier et une fosse, comblées par des déchets de
la production potière (céramiques et éléments techniques). Le four est à deux volumes,
orienté selon un axe est-ouest, avec une chambre de chauffe sub-circulaire de 0,80 m de
diamètre et une aire de travail  oblongue. La fosse est  de plan ovale et présente un
surcreusement central formant une large cupule circulaire aux parois verticales. Une
couche d’argile plastique tapissait partiellement ses parois et son fond. À 6 m au nord-
est du four, ce négatif  pourrait correspondre à l’ancrage d’un équipement utile aux
potiers  (fosse  de  tour ?).  Elle  renfermait  17 vases  et  un  moule  quasi-complets.  Le
comblement des deux structures est daté, par l’abondant mobilier céramique recueilli,
des décennies 50 à 70 de notre ère.
7 Au haut Moyen Âge pourraient appartenir  quelques fosses et  remblais,  ainsi  qu’une
structure linéaire  d’axe nord-sud observée dans l’angle  nord-est  du chantier  et  qui
pourrait être identifiée à un « chemin creux » déjà observé sur les parcelles voisines.
Cet  aménagement  était  recoupé  par  des  constructions  datant  probablement  du  bas
Moyen Âge. Dans la moitié nord de la zone, il s’agissait d’un bâtiment signalé par des
murs en terre et un niveau de sol en terre battue dans lequel s’ouvrait un silo. Cet
ensemble semblait associé à un puits aménagé à quelques mètres au nord. À la même
époque  peut-être,  un  espace  de  circulation  (voie,  cour ?)  se  développait  au  sud  du
bâtiment en terre. Un muret sommaire, d’axe est-ouest, a pu délimiter les deux espaces.
8 Des  vestiges  d’époque  moderne ou  contemporaine  sont  apparus  au  même  niveau
altimétrique  que  les  structures  médiévales  et  antiques.  Il  s’agissait  de  plusieurs
creusements  de  nature  indéterminée  (activité  agricole ?),  de  deux  maçonneries
quadrangulaires de fonction indéterminée (bases de pilier ?) et d’une sorte de radier
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constitué de fragments de tuiles et de briques liés à l’argile et qui était posé sur le
niveau de circulation antérieur.
9 À une époque sans doute assez récente, l’ensemble du terrain a fait l’objet d’apports de
terre réguliers qui marquent probablement son utilisation comme jardin jusqu’à notre
intervention.
 
Fig. 1 – Plaque foyère du premier âge du Fer
Posée sur un niveau de sol aménagé et recoupée par un trou de poteau.
Cliché : C. Marinier.
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Fig. 2 – Les vestiges d’un four de potier antique
Au premier plan, l’aire de travail comblée par des déchets de production (céramiques communes,
sigillées, lampes, parois fines, fragments de moule, parois de four, tubulures, supports d’étagères,
colifichets et anneaux séparateurs), et, à l’arrière-plan, la chambre de chauffe circulaire, partiellement
détruite par des creusements d’époque moderne ou contemporaine.
Cliché : A. Denysiak.
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Fig. 3 – Six pots à engobe blanc et décor de lignes peintes en rouge déposés au fond de la fosse 61
Le comblement a livré 18 éléments quasi-complets : 13 pots et une cruche à engobe blanc et décor
peint en rouge, une lagène à décor moucheté, un petit canthare à deux anses à engobe blanc, un
moule de bol en paroi fine de type He 9 ou Déch 67 ( ?), une assiette en sigillée de type Drag. 18
portant un timbre Verecundus et un bol Drag. 27 marqué du timbre de Surdinus.
Cliché : Z. Lecat.
 
Fig. 4 – Cuvelage et fosse d’aménagement d’un puits datant probablement du bas Moyen Âge
Cliché : Z. Lecat.
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